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MOTS DE CHEZ NOUS
COTZÔN ET COMPAGNIE

Jadis nos paysans étaient plutôt baraqués, carrure qu’ils se 
forgeaient dans les travaux à la campagne. Souvenir d’enfance 
d’un voisin vigneron qui montait à sa vigne avec un sac 
d’engrais (50 kg !) sur l’épaule. Il croise un ami avec lequel il 
« batoille » (discute) pendant 10 minutes. Mais sans poser le 
sac par terre ! Commentaire de mon père : « Aristide il a un 
solide “ cotzôn ” (nuque). Pas le genre d’un “ crazet ” (fluet) à 
s’écrouler sous la première charge ! »
Jean-Michel Bonvin

PLUS DE PLUS

Chaque article arborant ce 
picto signale un complément 
d’information (texte, photo, 
son ou vidéo) à découvrir sur 
la page internet de l’INFO. 
Retrouvez, par exemple, un 
pot-pourri d'avis d'élèves du CO 
concocté par Paul Vetter sur
-> cransmontana.ch/linfosup

Q
uel que soit le résultat de la loi sur le CO2 soumise 
à votation ce 13 juin et qui vise à réduire davantage 
les émissions de gaz à effet de serre, une évidence 
s’impose : nous devons repenser nos modes de 
consommation. Les stratégies énergétiques 

décidées par la Confédération et par le Canton entendent limiter les 
conséquences négatives du changement climatique en incitant la 
population à se tourner vers des technologies moins polluantes au 
moyen notamment de subventions et en revalorisant la production 
locale.

Conscientes des enjeux vitaux qui attendent les générations futures 
et les mobilisent de plus en plus fortement, les communes de 
Crans-Montana, Icogne et Lens pratiquent déjà une gestion réfléchie 
de leurs ressources en énergie. Elles ont mis en place des mesures 

concrètes et accordent 
des aides financières qui 
encouragent les citoyens 
à investir dans le 
développement durable.
Grâce aux subventions 
accordées, à Lens, une 

cinquantaine de toits ont ainsi été équipés de panneaux solaires. 
Autre projet qui a tout son sens dans le cadre de la nécessaire 
transition énergétique, celui de chauffage à distance à Crans-
Montana. Si des questions légitimes subsistent encore, je rappelle 
qu’une installation similaire fonctionne avec succès au Régent.

À vous qui vous apprêtez à profiter de la saison estivale, je vous 
encourage à (re)découvrir les nombreux atouts naturels qu’offre 
notre destination. Bel été à toutes et à tous.

Investir 
durablement

D A V I D  B A G N O U D
P R É S I D E N T  D E  L A  C O M M U N E 

D E  L E N S

www.cransmontana.ch/linfo

https://www.cransmontana.ch/linfo
https://www.cransmontana.ch/linfosup
https://www.cransmontana.ch/linfosup
mailto:admin.linfo@cransmontana.ch
mailto:redac.linfo@cransmontana.ch
mailto:concours.linfo@cransmontana.ch
mailto:contact@messageriesdurhone.ch
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EN REVUE

—— Le Valais vise l’autonomie 
énergétique pour 2060. Les 
communes de Crans-Montana, 
Icogne et Lens se révèlent 
visionnaires en la matière ?
Oui, elles bénéficient 
d’ailleurs du label « Cité de 
l’énergie » depuis 2008 et ont 
été les premières à engager 
un délégué à l’énergie. Elles 
essaient d’appliquer une 
politique énergétique durable 
s’appuyant sur des mesures 
avant tout incitatives. Elles 
accordent des aides financières 
à leurs concitoyens soucieux 
d’améliorer leur empreinte 
carbone. Bien avant d’autres 
communes, elles ont établi un 
plan sectoriel des énergies.

—— Comment accélérer encore 
la transition énergétique ?
Le projet de CAD renouvelable 
à Crans-Montana constitue un 
moyen efficace pour réduire 
les rejets de CO2 en favorisant 
les circuits courts. Il s’agit 
d’une solution coordonnée, 
visionnaire et durable, car la 
région bénéficie d’une densité 
de consommateurs suffisante 
rendant une telle installation 
intéressante sur le long terme.

—— L’installation d’un CAD 
renouvelable représente un 
coût non négligeable. Quels 
sont ses réels avantages pour 
le consommateur ?
Le CAD est à priori plus cher, 

Planification 
énergétique 
exemplaire
Collaborateur scientifique au Service cantonal de  
l’énergie et des forces hydrauliques, Guy Jacquemet  
est venu parler de transition énergétique aux délégués 
de l’ACCM lors de l’assemblée d’avril. Un sujet de chaude 
actualité avec la votation du 13 juin de la loi sur le CO2 et  
le projet de chauffage à distance (CAD) renouvelable. 

mais la durée de vie de 
l’échangeur installé dans le 
bâtiment est bien supérieure 
à celle d’une chaudière. 
L’investissement pour un 
raccordement doit être analysé 
en prenant en compte les 
importantes subventions du 
Canton et des communes, 
les déductions fiscales, et la 
perspective du nouveau cadre 
législatif qui devrait réduire 
l’écart de prix entre le gaz et 
celui du CAD. Il est important 
de garder à l’esprit que le 
déploiement du CAD est un 
positionnement pour l’avenir : 

que souhaite-t-on léguer aux 
générations futures sachant 
que près de 80 % de l’énergie 
que nous consommons est non 
renouvelable et importée ?

—— Concrètement, comme 
propriétaire, comment puis-
je estimer l’impact de mon 
habitation sur l’environnement ?
Il existe un outil de diagnostic 
simplifié qui permet de 
visualiser sommairement 
les impacts des rénovations 
pour une villa, un petit ou un 
grand immeuble, au travers 
d’un étiquetage énergétique 

classé de A (très efficace) à 
G (peu efficace). Grâce à ce 
Certificat énergétique cantonal 
des bâtiments (CECB), chacun 
peut estimer en quelques clics 
la valeur énergétique de son 
bien selon les mesures prises 
pour améliorer sa rentabilité 
écologique et économique.

Par Sylvie Chevalier

Plus d’infos
-> cecb-diagno.ch et 
     cransmontana.ch/linfosup
     [En revue] 

G U Y  J A C Q U E M E T,  C ’ E S T  A U S S I …
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LA FAMILLE
J’ai acheté ces poupées 
russes à Moscou. Originaire 
de Lens où vit ma belle-mère 
(coucou Gisèle), mon épouse 
est la technicienne du bonheur 
familial. J’ai travaillé plus de 
25 ans dans le privé, dont 
une dizaine d’années comme 
associé à la tête d’un grand 
bureau d’ingénieurs-conseils. 
Avec 4 enfants à la maison, sans 
Carol, je n’y serais pas arrivé.

LA CHANCE
En réorientant ma carrière, j’ai 
pu exprimer une autre part de 
moi-même, plus spirituelle. 
J’ai eu plus de temps pour 
m’investir dans le bénévolat. Ce 
« lucky penny » m’a été offert 
par un de nos fils, hockeyeur, 
qui a évolué deux ans au sein 
d’une équipe canadienne. La 
chance se provoque, se saisit 
au jour le jour. La vie c’est 
d’abord un état d’esprit positif.

LA COMMUNICATION
J’ai soif d’apprendre. Je fais 
beaucoup de recherches avec 
ma tablette. Éclectiques, mes  
centres d’intérêt vont des 
sciences à la méditation en  
passant par le sport ou l’envi-
ronnement. L’information et la 
formation sont primordiales. 
Si je veux expliquer les enjeux 
de la transition énergétique, je 
dois d’abord être capable de 
les comprendre.

https://www.cransmontana.ch/linfosup
https://www.cransmontana.ch/fr/info/linfo-sup/en-revue/
http://cecb-diagno.ch
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UNE PERSONNE, UNE HISTOIRE
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«J
’avoue que mon 
bilan carbone 
n’est pas très 
brillant, l’aéroport 

était devenu mon deuxième 
bureau… », concède ce 
professeur qui a navigué, sa 
vie durant, entre l’Amérique 
et l’Europe. Après sa licence 
à Besançon, il vole vers 
l’Université de Pennsylvanie 
à Philadelphie, la Mecque 
des nouvelles approches 
quantitatives de la géographie. 
Il passe ensuite par le Canada 
avant d’être nommé professeur 
à la Faculté des sciences 
économiques et sociales de 
Genève. Ce natif de Belfort se 
retrouve, ainsi, un peu chez lui.

SE POSER

À l’âge de la retraite, ce 
scientifique qui a traversé 50 
ans d’histoire des sciences sur 
plusieurs continents avait envie 
de se poser quelque part. Une 
première escale à Ollon (VD) ne 
convient pas véritablement à son 
épouse, une Valaisanne du val 
d’Illiez. « Je connaissais Crans-
Montana où j’avais assisté à des 
colloques. L’environnement, 
le climat, les balades, le ski : 

Le géographe  
de la convivialité
Professeur à l’Université de Genève, il a reçu le prix Vautrin-Lud, l’équivalent 
du prix Nobel de géographie. Résidant à Crans-Montana, Antoine Bailly a tissé 
des liens avec notre région qu’il affectionne autant que nos cépages – qu’il 
magnifie en vinifiant un cru d’assemblage avec un vigneron de Flanthey !

ANALYSE PRÉMONITOIRE  
DE LA PANDÉMIE

Antoine Bailly est l’un des pères 
de la médicométrie, une approche 
globale de la santé, intégrant 
tous les partenaires et tenant 
compte des impacts sociaux, 
temporels et spatiaux. Il était 
donc bien placé pour analyser 
la pandémie Covid-19. Dans 
un ouvrage publié en janvier*, 

il fait un examen critique de la 
situation. « La diffusion spatiale 
des maladies a été négligée 
dans nos pays, tant ils étaient 
certains de contrôler tous les 
risques (…) et que l’urbanité et la 
modernité étaient des sources 
de progrès et de sécurité. Mais 
le risque zéro n’existe pas, ces 
pandémies nous le rappellent 
cruellement… », écrivait-il dans 
un ouvrage paru en 1996. 

Propos prémonitoires ! Et de 
dénoncer l’impréparation face 
au Covid-19. « On oublie de 
prévoir, car cela génère des 
dépenses ! »

Ce manque d’anticipation se 
paie cher aujourd’hui. « La 
santé, comme l’éducation 
n’est pas un bien comme un 
autre ni une marchandise (…) 
c’est un service public non 

rentable directement », plaide 
l’auteur. Il faut considérer les 
dépenses de santé comme des 
investissements et non comme 
des coûts. Seule une politique 
de santé efficace contribue 
au bon fonctionnement de 
l’économie.

* « Une analyse médicométrique 
de la pandémie Covid-19 », 
Médicométrie éditeur, janvier 2021.

autant d’arguments qui ont 
dicté le choix du Haut-Plateau », 
explique-t-il.

Et de souligner que la destination 
dispose d’atouts : services 
ouverts à l’année, offre médicale, 
culture, sports. Sans oublier 
la proximité des gens. « J’y ai 
rencontré des amis », explique-
t-il. Parmi eux, des encaveurs 

de Flanthey qui lui demandent 
de participer à la réhabilitation 
du Château de Vaas. L’idée 
émerge alors de créer la Maison 
du Cornalin dont il sera le 
responsable de la muséographie. 
La géographie mène à tout !

Expliquer les cépages c’est bien, 
les vinifier c’est mieux ! Avec 
Charly Emery, vigneron-encaveur 

de Flanthey, il décide de créer 
deux assemblages : un blanc et 
un rouge, vieillis en fût de chêne. 
Ce sont les « Méritage ». Exemple 
de géo appliquée, proche du local 
et de ses produits dans une belle 
convivialité !

Par Jean-Michel Bonvin

© Bonvin

Dans son ouvrage, le professeur 

Antoine Bailly livre une analyse 

multidisciplinaire et critique de la 

pandémie de coronavirus.
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Avenir prometteur  
pour les vignes bio

DES GOÛTS ET DES CULTURES

«L
orsque Amédée 
Briguet, le père 
de Joël, de la 
Cave La Romaine, 

nous a vus ressortir l’ancien 
treuil pour labourer nos vignes, 
il est demeuré abasourdi… 
lance Johanna Dayer. Nous 
opérons, en effet, un retour à la 
culture des vignes d’antan. » La 
génération de vignerons qui a 
connu les progrès apportés par 
les produits phytosanitaires 
(pesticides, fongicides) a vu son 
travail bien facilité pour traiter 

les maladies. Pas question donc 
de les blâmer. « Mais aujourd’hui 
on sait que ces produits ont des 
effets néfastes sur la vie des 
sols et les appauvrissent en les 
compactant », analyse celle qui 
s’est engagée résolument dans 
le bio.

Au début de l’an prochain, le 
domaine Tsampéhro arborera le 
« Bourgeon », label de Bio Suisse. 
Donc plus du tout de produits 
chimiques de synthèse, 
remplacés par des traitements 

Les encaveurs de notre région  
innovent courageusement à la vigne,  

à la cave et à la vente. Sélection 
d’heureuses initiatives qui privilégient 

une viticulture durable et diversifient  
les champs d’action en jouant avec 

succès la carte de l’œnotourisme. 

LA NATURE S’ÉQUILIBRE TOUTE SEULE. IL SUFFIT DE RENFORCER LE SYSTÈME 
IMMUNITAIRE DE LA VIGNE PAR LA PRÉVENTION AFIN D’ÉVITER LES MALADIES. 

C’EST LE CREDO DE JOHANNA DAYER, JEUNE ET PASSIONNÉE TRENTENAIRE QUI 
CONTRIBUE À LA RECONVERSION DU DOMAINE TSAMPÉHRO À LA CULTURE BIO.

© Miglionico

https://www.cransmontana.ch/linfosup
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l’envol de johanna

Johanna Dayer rêve de décrocher le titre de Master of Wine (MW) 
considéré comme la plus prestigieuse distinction du monde du vin. 
Elle a déjà réussi la partie théorique. Reste l’examen pratique : la 
dégustation à l’aveugle, cet automne, de 36 vins à Londres. Ultime 
épreuve qui en ferait la première « maîtresse en vins » de Suisse !
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et préparations biodynamiques, 
l’apport de compost naturel 
et l’enherbement, avec des 
semences indigènes qui 
supplantent les mauvaises 
herbes. Ces dernières privent la 
vigne de précieux nutriments et 
d’eau dont elle a besoin.

SOIGNER PAR  
LES PLANTES

Le Clos (3 ha) qui produit des 
vins haut de gamme défend 
une agriculture durable. 
« Nous favorisons les défenses 
immunitaires de la vigne en 
tablant sur la prévention. En fait, 
il s’agit de soigner les plantes par 
les plantes. » Ces traitements se 
font notamment par des tisanes 
(ortie, prêle…). Un exemple ? Les 
vins blancs peuvent manifester 
une réduction en raison du 
déficit d’azote de certains 
sols. On a donc ensemencé 
les parcelles avec du trèfle 
rouge qui fixe l’azote dans la 
terre et l’enrichit. On résout 
ainsi, à la vigne, un problème 
à la cave. De plus, ce trèfle est 
une plante mellifère utile aux 
abeilles. Fabuleux, non ? Cette 
approche exige évidemment des 
connaissances pointues. « Il faut 
constamment observer dans 
une vision holistique et agir en 
amont de façon prophylactique », 
note Johanna Dayer qui 
s’enthousiasme : « On élève la 
vigne comme un enfant ! »

Un des problèmes des cultures 
conventionnelles, c’est la 
monoculture qui crée des 
déséquilibres. Pour favoriser un 
écosystème équilibré, le Clos 
Tsampéhro abrite une vingtaine 
d’arbres fruitiers : pêchers, 
abricotiers, figuiers, poiriers, 
cerisiers. Sans oublier les 
buissons indigènes et les plantes 
aromatiques, telles le romarin, la 
sauge, la menthe… On y a installé 
aussi des hôtels à insectes et 
on prévoit de poser des ruches. 
Fonceuse, la jeune trentenaire 

qui siège au comité de Biovalais 
poursuit également la formation 
de l’Institut des Masters of 
Wine de Londres qui exige des 
connaissances encyclopédiques.

VITICULTURE  
RAISONNÉE

Le bio se heurte à des obstacles 
en Valais. Les difficultés 
viennent de la fragmentation des 
parcelles et de l’enherbement 
qui concurrence les ceps en les 
privant d’eau. Dans le climat 
très sec de nos coteaux, difficile 
de maintenir l’humidité des 
sols. S’ils n’ont pas fait le virage 
du bio, les encaveurs de notre 
région sont tous adeptes des 
méthodes de viticulture intégrée 
ou raisonnée. « Nous poursuivons 
ces méthodes introduites il y a 
plusieurs années et réduisons les 
intrants phytosanitaires. Nous 
n’utilisons par exemple plus 
d’insecticides », explique Jacques 
Cordonier de la cave Cordonier 
& Lamon à Flanthey pour qui 
tradition et innovation vont de 
pair. Cette sensibilité renforcée à 
la protection des paysages et des 
eaux se manifeste dans le retour 
des lièvres et autres renards dans 
les vignes.

La collaboration entre 
encaveurs et instances 
touristiques du Haut-Plateau 
est excellente. L’événement 
phare est le Salon des Vins 
et Terroir organisé par 
l’Association des encaveurs du 
Haut-Plateau (AEHP). Nouvelle 
formule pour l’édition 2021, 
déplacée du printemps à l’été 
(du 29 au 31 juillet) et dans 
un nouveau lieu à l’Orangerie 
d’Ycoor sous réserve de 
changement de dernière minute 
lié au coronavirus. Une belle 
vitrine pour présenter au public 
les vins, mais aussi les produits 
du terroir (fromages, liqueurs, 
huiles essentielles…).

Par Jean-Michel Bonvin

l’envol des bulles

Trois encaveurs de nos coteaux vinifient des mousseux. « On 
trouve ainsi un nouveau débouché tout en répondant aux 
consommateurs qui aiment faire la fête avec des bulles ! », lance 
Jean-Alexis Duc, dont le floral « Mercurius Brut » – assemblage de 
pinot noir, pinot gris et chardonnay – a su séduire les palais.
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l’envol de l’œnotourisme

Axe fort de la destination, l’œnotourisme a connu un réel essor. 
« Nous sommes présents avec nos crus dans de nombreux 
événements. Un plus pour nous, mais aussi pour l’animation de la 
station », se réjouit Jacques Cordonier (au centre sur la photo).
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 EN FAVEUR DE 
 LA BIODIVERSITÉ 

Fleurissez vos balcons !
Cette année à nouveau, la Commune 

de Crans-Montana invite particuliers et 
gérants d’immeubles à fleurir leurs balcons 
et vitrines. Le concours est ouvert à tous les 
habitants et commerçants de la commune. 

L’inscription est gratuite (par téléphone 
auprès de l’administration communale  

au 027 486 18 18 ou par courriel à  
emeline.masserey@cransmontana.ch).

Grainothèque à la Bibliothèque
L’objectif de la grainothèque est l’échange 

de graines, mais aussi le partage de 
connaissances autour du jardinage. Rien de 
commercial derrière tout cela : les échanges 

se font sous forme de troc. Cette initiative 
veut favoriser la biodiversité et faire 

prospérer les essences locales et accroître 
les connaissances sur la biodiversité et la 

richesse de notre région.

Boîte à trucs à l’avenue de la Gare
La Commune de Crans-Montana a installé à 
l’avenue de la Gare une « Boîte à trucs ». Elle 
est gérée par la Bibliothèque, de même que 

les Ruches à livres et le Kiosque au Scandia. 
L’objectif de la Boîte à trucs est de faire 

partager livres, CD, DVD ou jeux : on dépose, 
on emporte, on partage ce qui nous a plu ! En 
résumé : on privilégie l’échange plutôt que de 
jeter ou de laisser dormir dans des armoires.

Dans le cadre de son programme 
« Crans-Montana s’engage », la 
Commune a mis en place des actions 
en faveur de la biodiversité, notamment 
à la Moubra en posant des panneaux 
didactiques.

Les foulques macroules venues nicher 
dans les roseaux, les canards colverts 
qui glissent sur l’eau et se reposent sur 
les rochers, les agrions porte-coupe 
(libellules en forme de bâtonnets bleus 
pour les mâles, gris pour les femelles), 
l’iris jaune qui fleurit en juin, l’anémone 
soufrée ou encore la roselière : la faune 
et la flore de l’étang de la Moubra forment 
un tableau très varié.

Ce lac présente une biodiversité qui 
mérite qu’on prenne le temps de la regar-
der. Pour accompagner le promeneur 
dans son observation, la Commune de 
Crans-Montana a posé des panneaux 
informatifs sur le pourtour du lac. Leur 
contenu a été préparé par le biologiste 
Antoine Sierro.

Si ce lac ne peut être considéré comme 
une réserve naturelle (on n’y trouve, 
semble-t-il, aucune espèce extrêmement 
rare), sa situation le rend attractif : « Ce 
que je trouve intéressant, relève Antoine 
Sierro, c’est la proximité du lac avec 
la station touristique. Cela permet aux 
gens de venir voir la nature facilement. »

Il est important que les promeneurs 
restent sur les chemins. « La foulque 
ou le colvert ont besoin de quiétude, 
notamment lorsqu’ils nichent, relève 
Antoine Sierro. Ils s’habituent bien à 
la proximité de l’humain si celui-ci ne 
quitte pas le chemin. Il est bien aussi 
que les nageurs restent un peu à dis-
tance des zones naturelles, loin des 
roselières, pour ne pas stresser la petite 

faune qui s’est installée. » Autre source 
de gêne potentielle pour la faune et 
la flore : l’éclairage public. Des détec-
teurs ont été installés sur les mâts à 
la Moubra : cette technologie permet 
d’allumer pleinement que lors d’un 
passage, et de baisser l’intensité lumi-
neuse le reste du temps.

La Commune de Crans-Montana s’en-
gage pour la biodiversité et invite 
chaque habitant à faire pareil, même 
avec des petites actions : en posant 
des hôtels à insectes, en luttant contre 
les plantes néophytes, en plantant des 
haies vives, etc.

Par Danielle Emery Mayor

     CRANS-MONTANA     ICOGNE     LENS     ACCM
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 ICOGNE POSSÈDE 
 SA PROPRE STEP 

Alors que nous entrons à la Step d’Icogne, 
Daniel Constantin nous accueille comme 
si nous arrivions chez lui. Et c’est un peu 
le cas. Travaillant dans cette structure à 
temps partiel depuis les années nonante, 
il s’en occupe désormais à temps quasi 
complet. Il connaît donc tous les recoins 
de cette infrastructure qui traite l’eau sale 
de l’entier du territoire. Son principe de 
fonctionnement est simple, lorsqu’on 
écoute les explications du responsable 
des lieux. Sur son ordinateur, d’où il peut 
gérer tous les paramètres, la Step s’étale 
en schéma, en chiffres et en couleurs. 
Dehors, ce sont les égouts et les boues 
qu’il faut manipuler.

L’eau souillée suit un parcours précis qui 
va la rendre de plus en plus propre avant 
qu’elle soit rendue à la nature. Le premier 
traitement est un filtre physique. Il va dé-
barrasser le flux des matières solides : 
plastiques, papiers, divers détritus qui 
sont jetés aux toilettes. « Tout est au-
tomatisé pour ce processus, explique  
Daniel Constantin, et à la fin, les détritus 
aboutissent dans un sac-poubelle de 
110 litres. »

Une fois débarrassée des éléments 
solides, l’eau continue son parcours dans 
un déshuileur, puis plonge dans les grands 
bassins principaux. Là, le traitement se 
fait grâce à des diffuseurs d’oxygène. 
C’est le point essentiel du traitement des 
égouts. Ces marmites agitent l’eau et les 
saletés descendent au fur et à mesure 
vers les profondeurs. L’eau qui se trouve 
à la surface est alors propre. Il faut encore 
vider les boues au fond des bassins 
périodiquement. Ces dernières partent 
en benne direction l’UTO pour y être 
incinérées.

Bon an, mal an, cela représente quelque 
50 tonnes par an pour environ 150 000 
litres d’eau traitée.

La Step a été construite en 1978 et complè-
tement rénovée au début des années 2000.
Depuis, son fonctionnement a évolué. Il est 
désormais possible de gérer quasiment 
tout par ordinateur. Son budget annuel se 
monte à 150 000 francs, hors investisse-
ments extraordinaires.

Par Gratien Cordonier

Les effets de la pandémie
Une augmentation des eaux 
sales a été constatée depuis 
le début de la pandémie. La 

population restant davantage à 
la maison, elle utilise plus les 
toilettes. Si le comportement 
des habitants est qualifié de 

bon, quelques déchets viennent 
obstruer les mécaniques. Les 

lingettes, surtout, sont plus 
présentes et problématiques, 
car elles sont composées en 

partie de plastique.

Des contrôles réguliers
Une fois par mois, un 

échantillon d’eau propre est 
envoyé pour contrôle à la Step 

de Sierre. Ce test permet de 
vérifier le bon fonctionnement 

des différents traitements.

Déchets à ne pas jeter
De manière générale, les 

produits suivants ne doivent 
pas être jetés dans les toilettes 
ou l’évier : lingettes, peintures, 

restes de repas, mégots de 
cigarettes, produits chimiques, 

huiles et matières grasses.
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Daniel Constantin passe son temps entre l’ordinateur et les différents filtres où il faut intervenir physiquement.

© Cordonier
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L
a Suisse inconnue 
(guide édité vers 
1960 par le Touring 
Club Suisse et la 
firme Shell) égrène 

sur quatre pages le patrimoine 
historique de la Noble et 
Louable Contrée. Il accorde peu 
d’importance aux séductions 
offertes par le golf et le ski. 
Par contre, il s’extasie face à 
la séduction du « plateau de 
Crans-Montana, paysage peu 
valaisan, en somme, suite 
d’étangs scandinaves hissés 
dans les Alpes ». L’ouvrage 
reste évasif sur le nombre de 
ces étendues aquatiques. Il ne 
cite pas l’Étang Long, ni Grenon 
ou l’Étang Blanc, voire l’étang 
des Briesses pas plus que les 
lacs d’Icogne, de Chermignon, 
d’Ycoor, de la Moubra, des 
Miriouges ou du Louché.

En se retirant vers 13500 avant 
J.-C., le glacier du Rhône a laissé 
derrière lui le paysage que nous 
connaissons avec des lacs 
naturels. Sur le Haut-Plateau, 
un seul peut revendiquer cette 
appellation. « C’est le lac d’Ycoor. 
Les autres ont été endigués 
pour l’irrigation. Au départ, ces 
surfaces avaient des vocations 

pratiques et pas vraiment 
touristiques », précise Yves-
Roger Rey, secrétaire général de 
l’Association des communes de 
Crans-Montana (ACCM).

DE TOUS  
LES CANTONS

Sous leurs surfaces planes 
et paisibles, les lacs, tous 
les dix ans, deviennent le 
théâtre de mise aux enchères. 
L’État, propriétaire de l’eau, 
fixe une mise de départ, 
généralement l’ancien prix. 
Le plus généreux décroche la 
mise. Ce qui implique ensuite la 
responsabilité d’empoissonner 
le lac, notamment, et la 
possibilité d’encaisser le 
montant des permis de pêche. 
Quel que soit cet éphémère 
propriétaire, l’ACCM hérite 
d’une charge précise : l’entretien 
des lieux. « Nous fauchons les 
algues qui y poussent. Nous 
le faisons pour améliorer le 
confort des habitués du lac 
(pédalos, paddle, nageurs, 
wakebord, etc.). Nous 
possédons trois bateaux 
équipés, des faucardeuses », 
explique Yves-Roger Rey.

Depuis 1993 déjà, une promenade des lacs  

est suggérée aux randonneurs sur plus  

d’une dizaine de kilomètres. Elle permet aussi 

d’apprécier certaines zones protégées.

Des vagues  
de possibilités
Ils cachent des batailles, multiplient les animations 
ludiques, attirent les foules. Véritables joyaux 
estivaux, les lacs du Haut-Plateau enrichissent 
avec éclat l’offre touristique de la destination.

Par Joël Cerutti

https://www.cransmontana.ch/linfosup
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Quand il n’y a pas de 
faucardeuses, on mobilise des 
carpes. « Elles mangent les 
algues et réalisent le même 
travail que ces machines », 
assure Alexandre Rey, 
président de la Société de 
pêche de Lens. Avec son 
comité, il veille au destin du 
lac des Miriouges. 

Le pouvoir d’attraction des 
berges a explosé au printemps 
passé, lors de la première 
vague de Covid-19. « Il y avait 
des gens qui arrivaient de 
tous les cantons romands. 
Les alentours étaient 
surpeuplés, la police a dû en 
interdire l’accès ! » témoignent 
Alexandre et Christian Morin, 
autre membre actif de la 
société. Avec le caissier et le 
secrétaire, ils ne ménagent pas 
leur peine pour que Miriouges 
se pare de ses plus beaux 
attraits poissonniers. « En 
période estivale, deux fois par 
semaine, il faut remettre 10 à 
20 kilos de truites arc-en-ciel 
ou fario voire des saumons de 
fontaine », détaille Alexandre. 

Deux sociétés de pisciculture 
(une vaudoise et une autre de 
Salquenen) fournissent les 
spécimens. L’année 2020 n’a 
pas manqué d’adeptes. « Nous 
avons dû vendre dans les 500 
permis journaliers », estime 
Alexandre. Les contrôles 
sur place n’ont pas posé de 
problèmes. « En tout cas, je 
ne me suis jamais retrouvé à 
l’eau », s’amuse Christian. 

La région de Crans-Montana comporte neuf lacs ou étangs. Ils ont 

aujourd’hui des fonctions autant pratiques (irrigation, turbinage) que 

ludiques (sports, concerts).

Grâce à 475 tonnes de sable, l’Étang Long se transforme chaque 

année en une plage à 1500 mètres d’altitude. Une offre très 

particulière au sein des Alpes.

Alexandre Rey et Christian Morin de la Société de pêche de Lens. 

La gestion du lac des Miriouges implique des responsabilités, mais 

apporte tous les plaisirs liés à la rencontre.

« Le prix des permis compense 
celui des poissons. S’il y a un 
petit bénéfice, il est réinvesti 
dans des sorties organisées. Ce 
qui importe surtout chez nous, 
c’est presque plus la convivialité 
que la pêche ! » garantissent 
Alexandre et Christian.

BERGES  
ACTIVES

Cet esprit rassembleur imprègne 
les initiatives qui gravitent 
autour des lacs de Crans-
Montana. Les cinq principaux 
« points d’eau » au cœur de 
Crans-Montana constituent une 
randonnée thématique d’une 
dizaine de kilomètres, en bike ou 
à pied. Dans son récent ouvrage 
En balade au fil des lacs de 
montagne du Valais, Jean-Louis 
Pitteloud évalue cette distance 
à 13 kilomètres, la durée de 
l’exploration à 3 h 40, le dénivelé 
à « +410 / -410 » et la difficulté 
« moyenne ».

Hors excursions, l’offre tient 
presque du pléthorique. 
Paddle, wakepark, installations 
sportives, yoga : tout cela 
promet de riches heures de 
délassement. Côté musical 
et culinaire, rien ne vaut une 
lecture de notre rubrique 
Kaléidoscope en pages 18 et 19 !

Plus d’infos
-> pechelens.ch
-> crans-montana.ch
-> cransmontana.ch/linfosup
     (Avec vous)

AVEC VOUS

L’appel téléphonique arrive très tard 
au poste de police de Crans-Montana. 
Au bout du fil, l’agent entend la voix 
d’une dame. Inquiète. Elle a regardé 
plusieurs fois, car elle doutait de ce que 
lui rapportaient ses yeux. Elle habite 
proche d’un lac de la station. Et, à la 
lueur de la pleine lune, elle les a aperçus. 
Quoi donc ? Des fantômes ! Des entités 

laiteuses qui hantent les berges. Elles 
bougent, elles flottent. Mais oui !
Que doit penser le policier ? Que la 
femme devrait aller chez son occultiste ? 
Qu’elle a confondu un rêve avec la 
réalité ? Qu’elle a trop consommé 
certaines substances ? Une patrouille, 
sur place, se rend compte de l’évidence. 
Ces fantômes existent ! Il s’agit en fait 

d’une communauté religieuse dont la 
croyance impose des bains, vêtus d’une 
blouse blanche, lorsque l’astre de la 
nuit brille à son faîte. Et rien n’interdit 
ces trempettes de minuit en tenues 
décentes. Authentique, cette anecdote 
court dans la station depuis quelques 
années et dans ces quelques lignes, 
l’INFO l’a capturée pour vous.

ENTRE VRAI ET FAUX : LES FANTÔMES DE LA NUIT

© Miglionico

© Miglionico

© Miglionico

https://www.cransmontana.ch/fr/info/linfo-sup/avec-vous/
https://www.crans-montana.ch
http://pechelens.ch/index.php/fr/
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Halte au  
gaspillage  
alimentaire

Régulièrement, les élèves de 11e année du 
CO de Crans-Montana planchent sur un 
projet de classe. Cette année, durant les 
cours d’économie familiale et de cuisine, 
une trentaine d’élèves – trois groupes d’une 
demi-classe – ont choisi un thème d’actua-
lité : le gaspillage alimentaire. Deux groupes 
ont décidé de réaliser des plats permettant 
d’accommoder les restes. Le troisième s’est 
prononcé pour la rédaction de fiches traitant 
divers aspects du thème.

En cuisine, les élèves ont misé sur 
quatre ingrédients constituant une part 
importante des restes de cuisine : le 
pain, le riz, la pomme de terre et les 
fruits et légumes. « Je leur ai présenté 
une quinzaine de recettes trouvées sur 
internet. Dans un premier temps, chaque 
élève en a choisi une et a réuni les 
ingrédients et le matériel nécessaires », 
précise leur professeur Karine Grassi.

En pratique
Cinq cours de pratique ont ensuite été 
consacrés à mitonner les différentes 
recettes et à en tester de nouvelles. 

« Au total, plus de 70 recettes ont été 
travaillées et nous en avons finalement 
sélectionné 47 avec l’idée de rédiger une 
petite brochure complétée par quelques-
unes des fiches du troisième groupe », 
précise l’enseignante.

À ce stade, Karine Grassi parle de leur 
projet autour d’elle. Tant la directrice du 
Centre scolaire, Stéphanie Mendicino, que 
la déléguée à la jeunesse, Florence Salamin 
De Ieso, encouragent la réalisation d’un 
document plus ambitieux peaufiné avec 
le concours d’une imprimerie. Le Centre 
scolaire et l’Association des communes de 
Crans-Montana prennent en charge les frais.

Au final, chaque élève de 11e CO a reçu 
gratuitement un des 200 exemplaires 
imprimés. Le solde est mis en vente 
au prix de 15 francs pièce. Le bénéfice 
sera offert à Nolocopartage (pour 
NOble et LOuable COntrée Partage), 
une association qui gère notamment un 
magasin solidaire sur le Haut-Plateau.

Par Paul Vetter

Avec leur professeur Karine Grassi, les élèves de 11e année du CO de Crans-Montana ont testé 

des recettes antigaspi durant les cours d’économie familiale et de cuisine.

HORS MURS

Ingrédients (4 personnes) :
• 300 g de riz blanc cuit
• sel
• 4 jaunes d’œufs
• 200 g de gruyère râpé
• 100 g de chapelure
• huile à frire

Préparation :
1. Mettre le riz cuit dans un bol, ajouter 

les jaunes d’œufs et le gruyère râpé, 
bien mélanger le tout.

2. Former des boulettes que vous 
roulez dans la chapelure, les 
disposer dans un plat et mettre au 
réfrigérateur toute la nuit pour que le 
riz se raffermisse.

3. Faire chauffer la friteuse et jeter les 
croquettes dans la friture chaude.

Découvrez-en plus sur les recettes 
antigaspi sur la page internet de l’INFO 
-> cransmontana.ch/linfosup
     [Hors murs]

Recette

Apprendre à cuisiner tout en luttant contre le gaspillage :  
objectif atteint pour des élèves du CO de Crans-Montana, 
avec en prime l’édition d’une brochure gourmande.

© Vetter

Croquettes de riz cuit  
au fromage

© Vetter

https://www.cransmontana.ch/linfosup
https://www.cransmontana.ch/fr/info/linfo-sup/hors-murs/
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Le gypaète barbu et l’octogone sont les 

nouveaux emblèmes de la rue du Prado, 

dont la fontaine ornée du majestueux 

oiseau constituera la réalisation la plus 

marquante.

C’est sous l’aile du gypaète barbu  
que les habitués de la rue du Prado  
arpenteront dès cet été leur artère com-
merçante favorite. Une statue en bronze 
à l’effigie de cet oiseau majestueux, qui 
aime survoler Crans-Montana, ornera 
le sommet d’une fontaine installée ces 
jours à hauteur de la route des Mélèzes. 
L’image du gypaète se retrouvera aus-
si au cœur d’une série d’ornements au  
sol, tous de la forme d’un polygone 
afin de rappeler celle autour de laquelle 
s’articulent plusieurs réalisations archi-
tecturales dans le quartier du Scandia.  
La chapelle Saint-Christophe, tout par-
ticulièrement, est basée sur un plan  
octogonal. Des pives de pin, également 
en bronze, agrémenteront les bords de 
la chaussée.

Conçus selon une démarche urbanis-
tique concertée, ces aménagements 
redonneront l’éclat nécessaire à ce lieu 
emblématique de la station. Le projet 
s’est concrétisé rapidement grâce à un 
concours de circonstances inhabituel. 
Alors que la Commune de Lens sou-
haitait revaloriser la rue du Prado, elle 
a été contactée par un bureau interdis-
ciplinaire d’ingénieurs-conseils. Actif 
depuis 2016, ce dernier a fait de l’amé-
nagement intégratif du territoire l’une 
de ses spécialités. Les réalisations qu’il 
supervise tiennent autant compte des 
aspects économiques que sociaux.

« Nous avons tout de suite été séduits par 
leur proposition, précise Florian Vuistiner, 
responsable du Service technique de 

Lens. Nous avons entamé les premières 
discussions en automne 2020, et en 
avril dernier nous avons commencé les 
travaux. D’ici fin juin, nous devrions ter-
miner la première étape qui concerne la 
fontaine et la sculpture. »

Dans un deuxième temps, il s’agira de 
finaliser les aménagements routiers 
allant du Molino jusqu’au Sporting et 
d’installer du mobilier urbain toujours en 
adéquation avec la thématique choisie. 
Prévus plus vraisemblablement en début 
d’année prochaine, des arrangements 
floraux apporteront une touche de 
convivialité supplémentaire à ce nouvel 
espace de vie et de rencontre.

Par Gratien Cordonier

 LA RUE DU PRADO 
 PREND UN NOUVEL ENVOL 
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Fermeture partielle  
de la route de Plans-Mayens

Des travaux de construction d'un trottoir 
et de réfection du réseau souterrain sont 

réalisés sur la route de Plans-Mayens. 
Débutés le 19 avril dernier, ils dureront 

jusqu’à la mi-novembre 2021.  
Une voie de circulation est maintenue.  

Les automobilistes sont invités à se référer 
à la signalisation mise en place.

COVID-19 :  
nouvelle distribution de masques

La Commune de Lens lance une  
nouvelle campagne de distribution  

gratuite de 30 masques par habitant 
domicilié sur son territoire.

Retrait au guichet du bâtiment 
administratif de Lens :  

Réception 2, du lundi au vendredi, 
de 14 h à 17 h.

Plantes exotiques envahissantes
Privilégiez les plantes indigènes pour 

embellir vos jardins et éliminer les espèces 
exotiques envahissantes. Plus d'infos :
Commune : philippe.morard@lens.ch,

078 608 38 16
Canton : sfcep-valaiscentral@admin.vs.ch, 

027 607 10 20
État du Valais : -> vs.ch

Info Flora   : -> infoflora.ch 
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Choix lecture  
de la Bibliothèque

Dany Héricourt, « La cuillère », 
Éd. Liana Levi, 2020

Seren fuit l’hôtel de sa famille 
le temps de faire le deuil de son 

père décédé brutalement. La 
présence d’une cuillère en argent 

gravée sur la table de chevet 
de son père décédé interroge la 

jeune fille. Pourquoi l’avait-il 
près de lui, pourquoi y était-il 

si attaché et enfin, qui était son 
père ? Au lieu de sombrer dans la 
tristesse, Seren s’accroche à cet 
objet pour partir au volant de la 
voiture familiale sur les routes 

de France, à la recherche des 
origines de cet ustensile et de la 
raison pour laquelle son père le 
gardait si précieusement. Envie 

de dépaysement, de voyage, d’une 
petite dose d’humour, de fantaisie, 
mais également de tendresse ? Ce 
roman facétieux et attendrissant, 
habilement mené est pour vous.

Comptes acceptés
Les comptes 2020 de 

l’Association des communes de 
Crans-Montana ont été acceptés 

par les délégués. Cette année 
particulière a vu la quasi-totalité 

des dépenses inférieures aux 
budgets prévus. À noter que le 
soutien aux manifestations a 

tout de même été versé jusqu’à 
concurrence des sommes 

engagées pour celles qui n’ont 
pas pu avoir lieu.

Éducatrice de proximité
Le poste d’éducatrice de proximité 
a été créé. Ronite Toledano a pris 
ses fonctions mi-avril. Son but à 

court terme est de créer un réseau 
avec les différents partenaires 

en lien avec la jeunesse. Elle ira 
ensuite à la rencontre des jeunes 

afin de créer des liens.

Le vélo de descente est présent à Crans-Montana pratiquement depuis la création de ce sport.

Quelle que soit la saison, les activités 
sportives praticables à Crans-Montana  
sont multiples : ski, golf, promenade, 
tennis, curling, patinage, parcours Vita, 
promenade équestre, etc. Récemment, 
Crans-Montana Tourisme & Congrès et 
les autorités politiques ont décidé d’en-
courager le développement de nouvelles 
activités. Les deux-roues font partie de 
cette liste qui concerne aussi bien le vélo 
de route ou de descente, le tout-terrain ou 
le BMX ; ce dernier occupant une place de 
choix au Chalet Alaïa.

Du côté des installations publiques – et 
gratuites – un pumptrack sera aménagé 
pour la période estivale à Ycoor. Cette  
année, il sera encore plus grand puisque 
sa longueur totale sera doublée. Il est  
possible d’utiliser cette infrastructure avec 
des trottinettes ou des vélos enduro… et 
pourquoi pas, avec un vélo de route.

Le vélo de descente, aussi appelé « down-
hill » ou DH par les pratiquants, est présent 
à Crans-Montana quasiment depuis la cré-

ation de ce sport. Tout comme pour le ski, 
la difficulté des parcours se caractérise 
par des couleurs. Une piste noire a été 
construite il y a déjà plus de vingt ans. Son 
départ se situe à Chetzeron et son arrivée 
au parking Crans-Cry d’Er.

Deux autres pistes ont été créées ces der-
nières années pour compléter l’offre. Une 
piste rouge descend de l’est de Cry d’Er 
et une bleue partage son départ avec la 
noire, mais offre beaucoup plus de vi-
rages. À noter que « la doyenne » a aussi 
eu le droit à un lifting intégral en 2020.

Le vélo tout-terrain ou enduro n’est pas en 
reste. Tout le réseau VTT a été revu et mis à 
l’enquête pour homologation. Un travail de 
longue haleine, d’autant plus que certaines 
oppositions ralentissent le processus. Enfin, 
pour enrichir l’expérience des bikers, sur-
tout ceux qui ne restent pas sur les routes 
asphaltées, une station de lavage a vu le 
jour à Ycoor.

Par Gratien Cordonier

 LES DEUX-ROUES À L’HONNEUR 

© DR
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SPORTS ET LOISIRS

Trois hommes,  
des bolides  
et des pentes

© Craviolini

Ils partagent la même passion 
enivrante, la même envie de se 
sublimer au volant d’un bolide. 
Surtout lorsque la pente est 
sévère, accidentée, sertie de 
pièges, d’épingles et de virages. 
Eddy Tapparel (48 ans) de 
Montana-Village, Frédéric Bonvin 
(38 ans) de Crans-Montana 
et Frédéric Rey (38 ans aussi) 
de Chermignon-d’en-Bas, sont 
les trois pilotes « du coin » 
à participer – pour certains 
depuis belle lurette – à quelques 
manches du championnat suisse 
des courses de côte. Qui réunit 
des épreuves comme Ayent-
Anzère ou Massongex-Vérossaz 
pour citer deux exemples 
concrets un tant soit peu connus 
du grand public valaisan.

Les ambitions sont différentes, 
le matériel également (Tapparel 
roule sur Opel, Bonvin sur 
BMW et Rey sur Audi), mais le 
discours est similaire sur toutes 
les lèvres. « Nous aimons la 
vitesse, ce privilège de sentir 
qu’il y a quelque chose sous le 
capot, sous la pédale, clament-
ils d’une seule voix. Le sport 
automobile nous permet de 
nous défouler, dans le bon sens 
du terme, sans penser à Via 
Secura, et d’éviter ainsi toute 
tentation au quotidien, sur des 
routes fermées ou fréquentées. »

Eddy Tapparel, 
Frédéric Bonvin 

et Frédéric Rey 
participent à 

plusieurs manches 
du championnat 

suisse des courses 
de côte. Une chasse 

au chronomètre, 
mais surtout une 

passion commune 
dévorante.

Frédéric Bonvin, Eddy Tapparel et Frédéric Rey (de gauche à droite) : plein gaz sur les courses de côte !

Et Eddy Tapparel, le plus 
expérimenté et le plus 
polyvalent du trio, d’insister : 
« Nous pratiquons notre sport 
dans des conditions proches 
du risque zéro. Les voitures 
sont aménagées, les endroits 
dangereux sécurisés. Même si 
chaque course déplore son lot de 
sorties de route, les chocs graves 
sont extrêmement rares. »

LE REVERS DE  
LA MÉDAILLE

Certes, mais pourquoi la côte 
plutôt que le circuit ou le rallye, 
disciplines plus classiques du 
sport automobile ? « Pour une 
question de budget », assène en 
toute franchise Frédéric Bonvin. 
« Parce que, gamin, Ayent-
Anzère m’a toujours fasciné. 

Entendre le ronronnement des 
moteurs dans les montagnes, 
c’est bien, mais vivre cette 
expérience de l’intérieur, c’est 
beaucoup mieux ! », poursuit 
Frédéric Rey. « Pour moi, la côte 
s’est révélée être la suite logique 
du slalom de par la similitude 
de la voiture, mais avec des 
sensations beaucoup plus 
fortes », précise Eddy Tapparel. 
Mais tous avouent cependant 
leur volonté de bifurquer, tôt ou 
tard, sur le rallye.

Reste – et c’est le revers le plus 
douloureux de la médaille 
– que cette passion n’est 
pas à la portée de toutes les 
bourses. Entre les licences, les 
inscriptions aux courses, les 
aménagements de la voiture 
et les pneus, sans compter 
l’acquisition du véhicule de 

base, une saison – qu’elle soit 
complète ou partiellement 
minée par la pandémie – coûte 
cher. À plus forte raison si le 
pilote vise le sommet de la 
hiérarchie de sa catégorie. 
Tapparel évoque un millier 
de francs par course, Bonvin 
articule le chiffre de 7000 
francs par année, alors que Rey 
parle de 5000 à 15 000 francs 
par saison, selon le nombre de 
manches disputées. Mais quand 
on aime, on ne compte pas.

Par Blaise Craviolini

Sur la page internet de l’INFO, 
les trois pilotes se sont livrés  
à un entretien « vroum-vroum » 
à découvrir sur
-> cransmontana.ch/linfosup
     [Sports et Loisirs]

https://www.cransmontana.ch/linfosup
https://www.cransmontana.ch/fr/info/linfo-sup/sports-et-loisirs/
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L
es murs colorés du 
sous-sol et les yeux 
écarquillés des 
enfants qui écoutent 
une histoire ne 

trompent pas, nous sommes 
bien à la Fondation Fleurs des 
Champs. À l’heure de célébrer 
70 années dédiées à la petite 
enfance sur le Haut-Plateau, 
c’est le nouveau directeur 
général, Jérémy Rausis, qui nous 
reçoit. Un autre jubilé s’ajoute 
à cette année spéciale, celui de 
la première structure d’accueil 
ouverte il y a 25 ans, en 1996. 
Le programme des festivités va 
s’étaler sur une année à partir 
du 4 juin. « Nous fêterons ce 
jubilé en trois axes distincts. 
Le premier sera consacré aux 
enfants, un deuxième mettra 
en avant le volet éducatif pour 
les parents et les professionnels 
et un dernier axe qui sera plus 
politique. »

Diverses animations artistiques 
auront lieu dans toutes les 
structures d’accueil pour égayer 
quelques journées. Les parents 
pourront participer à des soirées 
thématiques. « Nous essayons 
de programmer des moments 
d’échange qui permettent un 
soutien à la parentalité avec, 
par exemple, des sujets sur la 
transition famille-crèche ou la 
collaboration famille-école », 
explique Jérémy Rausis. 
Quant au volet politique, il 
abordera, entre autres, les 
droits de l’enfant ou les moyens 
financiers dédiés à l’enfance. 

UNE CERTAINE 
VISION

Cette année de jubilé sera 
aussi l’occasion pour le 
directeur général de proposer 
une certaine vision liée aux 

tendances qui émergent 
aujourd’hui. « Nous devons aller 
vers un système qui valorise 
les enfants et où ils peuvent 
participer au changement 
de leur environnement. Les 
adultes garantissent un cadre, 
mais les enfants peuvent 
prendre des décisions, 
notamment en UAPE », relate 
Jérémy Rausis.

Le directeur prône une 
cohérence entre les différents 
lieux éducatifs que fréquentent 
les enfants. Cette continuité 

est primordiale et nécessite 
quelques changements au sein 
même de la Fondation. « Nous 
devons décloisonner les lieux 
de référence et donc renforcer 
le dialogue avec les parents 
pour mieux les soutenir grâce 
à notre expertise bienveillante. 
En travaillant ensemble, le 
potentiel éducatif est énorme. »

Par Samuel Jacquier

Le programme des 70 ans sur
-> fleurs-des-champs.ch

AUTOUR DE NOUS

Directeur général de la Fondation Fleurs de Champs depuis quelques mois, Jérémy Rausis veut fêter ce jubilé avec une vision qui suit les 

tendances actuelles en matière de petite enfance.

Pour célébrer les sept décennies de la 
Fondation Fleurs des Champs, le programme 
s’étale sur une année et permet aux 
protagonistes de se positionner face aux 
nouvelles tendances liées à l’enfance. 

70 ans dédiés  
à la petite enfance

QUELQUES CHIFFRES CLÉS
– 6 structures (nurseries, crèches, UAPE) accueillent les enfants 

d’Icogne, Lens et Crans-Montana avec plus de 700 contrats.
– 80 collaboratrices et collaborateurs travaillent pour la Fondation. 
– Plus de 200 places d’accueil ont été créées de 2011 à 2021. 
– 2 ou 3 structures pourraient voir le jour d’ici trois ans face à la 

hausse constante des demandes, dont l’extension de Martelles 
qui va rapidement augmenter la capacité.

© Jacquier

https://www.fleurs-des-champs.ch
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URGENCES - ACCIDENTS - MALADIES
Police ...................................................................................................................117
Feu ...........................................................................................................................118
Urgences médicales ..................................................................144

Secours routiers ..............................................................................140
La Main tendue ..................................................................................143
Empoisonnements ....................................................................... 145
Aide tél. pour les enfants et les jeunes.............147
Police Crans-Montana .....................027 486 87 60
Vétérinaire ............................................................027 480 23 45
Garde :
médicale (centrale d'appels) ......0900 144 033*
pharmacies et dentistes ..................0900 558 143*

CENTRE MÉDICAL INTERCOMMUNAL
Crans ..............................................................................027 564 67 70
Montana ....................................................................027 552 67 70

PHARMACIES
LENS
Pharmacie de Lens ................................027 483 43 00

CRANS-MONTANA
Benu des Alpes ...........................................027 481 24 20
Amavita Bagnoud ....................................058 851 30 50
Pharma-Crans................................................027 481 27 36
La Résidence ...................................................027 481 40 87

TAXIS
CRANS-MONTANA
Christian Emery ...............................+41 78 770 44 44
Sandra Emery .....................................+41 78 708 18 54
Privilège Limousine ...................+41 79 392 81 86
Taxis Central ..........................................+41 27 481 19 19
Taxi Dolt ........................................................+41 27 481 27 27
Taxi Francis .............................................+41 27 481 51 51
Taxi Ivan ........................................................+41 79 750 60 60
Taxi Maria....................................................+41 79 133 13 04
Taxi Petro ....................................................+41 76 203 66 32
Taxi Poncic ...............................................+41 27 481 94 94

SERVICE DE NUIT 24/24
A Auto-Taxi..............................................+41 79 316 30 10
All Service Taxi Sàrl ..................+41 79 260 20 30 
Taxi Sacha Caporella ..............+41 79 220 27 26
Taxi Service VIP ...............................+41 79 886 20 30
TDM Sàrl .......................................................+41 79 204 36 45

GARDERIE D’ENFANTS/UAPE
CRANS-MONTANA
Fleurs des Champs ...............................027 481 23 67

CHERMIGNON
Croc'Soleil ...........................................................027 480 49 47

CENTRE MÉDICO-SOCIAL
Sierre ............................................................................027 455 51 51

INFO TOURISTIQUE
Centrale d’information .....................0848 22 10 12

* 0.50 ct./appel + Fr. 2.–/min.

KALÉIDOSCOPE

  COUP DE  PROJECTEUR

Pour tous les âges, toutes les oreilles et les sensibilités : 
les animations prévues à Crans-Montana promettent 
des mois « show ». Survol d’une offre en devenir ! 

Une Fête nationale qui se déroulera sur deux jours qui reposera 
sur l’enthousiasme de la Compagnie Carabosse, « des artisans 
d’événements ». Elle prendra ses quartiers autour du lac Grenon. 
Les diverses animations permettront au public « de se répartir 
naturellement ».

Pour le moment, toutes les animations 
estivales de l’été 2021 sont posées sur 
une feuille A3. D’ici peu elles existeront 
sur les scènes ou les terrasses, sous 
tente, autour des lacs. Elles tiendront 
compte d’un facteur de saison : 
l’impondérable fédéral. « Nous avons 
multiplié les offres nomades », appuie 
Jean-Damien Zaccariotto, chef de projet 
à Crans-Montana Tourisme & Congrès. La 
programmation table sur des événements 
qui accueilleront un public limité ou 
bénéficiant de cet espace suffisant qui 
intègre les normes sanitaires.

Un survol de l’offre « Covid friendly » 
fait ressortir une forte tendance 
musicale tous genres confondus. 
Wine and jazz (tous les vendredis 
du 2 juillet au 27 août au Jardin 
d’Ycoor) associe viticulture, fromage 
et rythmes. « Les musiciens sont 
sélectionnés par Damiano Boscacci 
qui travaille pour le Cully Jazz Festival. 
Il nous amène ses découvertes dans 
un cadre plus que sympathique », 
continue Jean-Damien Zaccariotto.  
Le Festival des Terrasses aura lui  
une note plus pop les jeudis. 

Les rythmes 
brûlants de l’été
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<-
Le long des bisses
Sur les alpages, durant les 
concerts : les produits du 
terroir accompagneront les 
réjouissances prévues. Une 
carte de visite qui se destine 
autant aux hôtes de la station 
qu’aux résidents.

->
Cirque au Sommet
« Une ode au cirque contem-
porain » qui proposera dès le 
2 août à la fois des spectacles, 
mais aussi une initiation ou des 
perfectionnements aux diffé-
rentes disciplines de cet art.

<-
L’été musical  
Sur le Haut-Plateau avec des 
offres jazz, pop, classique 
toutes les semaines. Et le 
Caprices Festival complétera 
la partition dès le début de 
l’automne.

Crans-Montana Classics présentera à 
nouveau un programme haut de gamme. 
Le 6 août aura lieu un concert sur le 
golf sur des airs d’opéra italien avec 
l’Orchestre Valéik Philarmonik dirigé par 
Arsène Duc. Suivront les Master Classes 
du 7 au 13 août.

FAMILLES  
ET TERROIR

Le registre familial se révèle une autre 
partition où la station joue un rôle majeur. 

« Avec le Festival Am Stram Gram, du 
14 au 18 juillet, nous valorisons une 
offre que nous proposons toute l’année. 
Il invite ses participants à pénétrer dans 
un univers de jeu. Il y aura des manèges 
écologiques à propulsion parentale ! », 
décrit Jean-Damien Zaccariotto. 
Toujours avec petits et grands, des 
suggestions autour du terroir prendront 
des tours alléchants comme avec la 
table éphémère Food & Bisse (une 
balade gourmande prévue le 24 juillet). 
Dans cet abondant cocktail, même notre 
Fête nationale se singularise. 

« Elle se déroulera le 31 juillet et le  
1er août dans un spectacle de 2 heures et 
demie à 360 degrés immersifs. Elle a été 
confiée à la Compagnie Carabosse et elle 
aura des installations monumentales 
liées au feu. » De quoi enflammer votre 
agenda entre juillet et août. Et, comme 
indiqué, il ne s’agit que d’un survol très 
synthétique !

Par Joël Cerutti

->
Le Beach Club  
Démarrage des activités dès fin 
mai, car il devra à la mi-août 
céder son espace au futur 
Omega European Masters qui 
débutera le 26 août 2021.

@ Louis Dasselborne

@ Louis Dasselborne

@ DR

@ Richard Haughton
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Horizontalement :
A Suspicieuse B Exigu – Des Alpes C Fusil – Début d’attention 
– Peut être de triomphe ou alpin D Groupe musical français – 
Conflits E Réalisateurs – Préposition F Couverture – Utile au golf – 
Monnaie bulgare G Captiva – Personnel H Tente – Possèdent – Lésa 
I Tamiseras J Dévêtu – Érosion K Célestes – Obtenue L Possessif 
– Localité VS

Verticalement :
1 Trias 2 Enlèverions – Fatigua 3 Politesses 4 Auteur américain 
– Saison – Refuge 5 Cligna – Peigne – Champion 6 Enlever 
phonétiquement – De cuisine ou de jardin 7 Certifie – Fin d’infinitif 
8 Tressées – Finassa 9 Article espagnol – Préposition – Recueils de 
bons mots 10 Arbre – Fréquent 11 Titre anglais – Moitié – Artère 
12 Emmêlées

À gagner : 1 pack saison été 2021 valable pour les activités de l’ACCM  
(valeur Fr. 200.–)
Envoyez vos réponses pour le 25 juin 2021 à  
concours.linfo@cransmontana.ch ou par courrier  
ACCM, Mots croisés, route de la Moubra 66, 3963 Crans-Montana.

Résultats des mots croisés et de la photo mystère sur cransmontana.ch/concourslinfo dès le 29 juin 2021.

MOTS CROISÉS #30

Lorsqu’une route barrée en raison de travaux oblige à emprunter 
un itinéraire de contournement, cela donne l’occasion de faire de 
nouvelles observations comme cette imposante bâtisse en bois. 
Datant du siècle passé, elle était autrefois une école. Quel village 
abrite cette construction ?

À gagner : deux entrées à la salle d’escalade de la Moubra  
(valeur Fr. 40.–)
Envoyez vos réponses pour le 25 juin 2021 à  
concours.linfo@cransmontana.ch ou par courrier  
ACCM, Photo mystère, route de la Moubra 66, 3963 Crans-Montana.

PHOTO MYSTÈRE #30
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© Cordonier

https://www.cransmontana.ch/concourslinfo
mailto:concours.linfo@cransmontana.ch
mailto:concours.linfo@cransmontana.ch
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